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L’archipel des Australes compte 5 îles principales : Rapa, Rimatara, Raivavae, 
Rurutu et Tubuai. Seules les 2 dernières ont un collège. Ici, c’est celui de Tubuai. 

L’ île de Rapa a une superficie de 40 km2. Elle se situe bien au sud du tropique 
du Capricorne. Il y fait donc plus frais que partout ailleurs en Polynésie. 

En Polynésie, la musique traditionnelle est principalement 
constituée de hīmene. Ce sont des chants polyphoniques 
repris en groupe. Ils sont différents d’un archipel à l’autre. 

La popoi, une sorte de pâte fermentée à base de taro,  
est consommée au quotidien (ou presque). C’est un peu 
comme du pain. Elle est emballée dans des feuilles d’auti.

Certaines tenues de danse sont 
fabriquées à partir de végétaux, 
comme ici avec du pandanus.

L’ÎLE DE RAPA ITI 
(À NE PAS CONFONDRE AVEC 
RAPA NUI, L’ÎLE DE PÂQUES) 
COMPTE 512 HABITANTS. 

J’ai grandi à Rapa, l’une  
des îles les plus isolées  

du Pacifique. Elle appartient  
à l’archipel des Australes, dans  
le sud de la Polynésie française. 
Pour s’y rendre, il faut d’abord 
prendre un avion de Tahiti à l’ île 
de Tubuai (1 h 40 de vol), puis  
faire au moins 2 jours de bateau. 

Dans la famille, nous sommes  
8 enfants. Je suis allée à l’école  
à Rapa jusqu’en CM2. Quand 
j’avais du temps libre, je jouais 
avec mes cousins et cousines.  
On se promenait en montagne  
et on s’amusait à glisser sur  
les pentes. 

Mais en 6e, j’ai dû quitter  
ma famille. Comme il n’y a pas  
de collège à Rapa, je suis partie  
à Tubuai, en internat. Tubuai  
est une île très différente de Rapa.  
Il y fait plus chaud. On n’y trouve 
donc pas les mêmes fruits et 
légumes. Par exemple, il n’y a  
pas de cocotiers à Rapa.

Je rentre à Rapa seulement 
pendant les grandes vacances,  
et parfois quand il y a 2 semaines 
d’affilée. À l’internat, je suis avec 
d’autres élèves des îles alentour. 
Eux non plus n’ont pas de collège 
sur leur île. C’est parfois difficile, 
car la famille nous manque, mais 
ensemble, on se sent moins seuls. 
Le week-end, on va marcher ou  
à la plage. Heureusement, avec 
Internet, on peut rester en contact 
avec nos parents et nos frères et 
sœurs. Avant, il n’y avait vraiment 
pas de contacts possibles.

Ensuite, comme il n’y a pas de 
lycée à Tubuai, je devrai aller  
à Tahiti. J’aimerais entrer dans  
un lycée professionnel pour faire 
de l’aide à la personne. Tout le 
monde me dit qu’à Tahiti, c’est 
très différent des Australes : il y a 
beaucoup de monde, de voitures, 
et les gens sont toujours occupés. 
J’ai hâte, mais je suis aussi  
un peu stressée par tous les 
changements qui m’attendent. 

La culture est très vivante. On danse et on 
chante souvent tous ensemble. Le dimanche, 
après la messe, tous les habitants se 

retrouvent pour manger, puis jouer.

Rapake MAKE, 14 ans

 J’ai grandi à Rapa,  
l’une des îles les plus  

isolées du Pacifique 

En 6e, j’ai dû quitter  
ma famille et mon île  
pour aller au collège. 
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